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DOMAINES DE RECHERCHE  
Échanges économiques et contacts culturels dans la Méditerranée centrale et occidentale ; 
Statut des artisans et société grecque ; Artisanat céramique : production, commerce et 
réception de la céramique grecque ; Anthropologie des images ; Histoire des collections et 
réception de l’Antiquité. 
 
Formation 
Après des études d’histoire ancienne et de lettres classiques en Italie, mon pays d’origine, j’ai  
poursuivi ma formation en histoire de l’art antique et archéologie à l’École du Louvre et à la 
Sorbonne où j’ai obtenu, dans le cadre d’une cotutelle, un doctorat européen d’histoire sociale 
de la Méditerranée et un doctorat d’archéologie.  
J’ai consacré ma thèse à l’étude de la région comprise entre Sybaris et Tarente, en Italie 
méridionale, entre les IXe et Ve siècles av. J.-C.  
Je collabore avec le Centre de Recherches archéologiques de Bruxelles (CReA-Patrimoine), 
où j’ai effectué un post-doctorat en 2006.  
À la suite d’un Fellowship Marie Curie à l’Université de Séville, je collabore avec plusieurs 
équipes andalouses dans le cadre d’un projet européen sur les réseaux de diffusion de la 
céramique grecque dans la Méditerranée centrale et occidentale.  
Après avoir obtenu un prix à la recherche octroyé par la Fondation White-Levy de 
l’Université d’Harvard (2007), j’ai entamé une collaboration avec le Centre Jean Bérard et 
l’École française de Rome en vue de la publication des fouilles franco-italiennes de Moio 
della Civitella (Campanie, Italie), un petit site fortifié situé 20 km à l’Est de Vélia.  
 
Enseignement 
Allocataire de recherche à l’Université de Paris I Panthéon-Sorbonne, j’ai assuré des charges 
de cours depuis le début de ma thèse. J’ai été ensuite ATER à l’Université de Paris I 
Panthéon-Sorbonne et à l’Université de Lille 3. En parallèle, j’ai été recrutée en tant 
qu’enseignante pour intégrer l’équipe pédagogique de l’École du Louvre (depuis 2007) et j’ai 
assuré des cours dans le cadre de la Classe préparatoire aux concours du patrimoine.  
J’ai été élue Maître de Conférences à l’Université de Bourgogne en septembre 2009. 
Directrice du Département d’Histoire de l’art et archéologie (depuis février 2011), j’interviens 
dans les parcours de formation en Licence 1, 2 et 3, ainsi qu’en Master, ACTE et MAMTEP.  
Selon les niveaux de formation, les cours magistraux proposent une initiation à la discipline 
(Archéologie et histoire de l’art grec, Iconographie, L1 et L2) ou des approfondissements 
autour d’une question thématique (L 3, Archéologie classique, Histoire de l’art antique).  
En Master, j’assure des enseignements méthodologiques et un cours intitulé « Images et 
sociétés ».  
En parallèle, je poursuis également mon enseignement à l’École du Louvre (cours pour le 
premier cycle).  
 
Domaines de recherche 
Chercheur membre de l’équipe ArTeHiS-UMR 6298, je travaille sur les échanges et transferts 
culturels entre Grecs, Italiques, Étrusques et Phéniciens en Méditerranée centrale et 
occidentale. Mes domaines de recherche s’articulent autour de la problématique de l’échange 



(archéologie de la production et des échanges ; histoire économique et histoire des 
techniques ; transmission des pratiques culturelles, en particulier du banquet de type grec chez 
les Étrusques et les populations italiques et coloniales d’Italie méridionale et de Sicile).  

Je co-anime avec F. Cattin l’axe OIKONOMIA de l’UMR (http://www.artehis-cnrs.fr/-Axe-
Oikonomia,304-) et je suis responsable d’un projet de recherche financé par le Conseil de la 
Région Bourgogne, La pratique du banquet et des repas communautaires en Gaule et en 
Italie (fin de l’Age du Bronze - époque augustéenne). L’ambition de ce programme de 
recherche est de favoriser une vision d’ensemble des évolutions sociales et culturelles des 
pratiques du banquet et des repas communautaires (fin de l’Age du Bronze - époque 
augustéenne), en s’appuyant sur des études de cas solides. L’approche est de croiser les 
recherches menées dans les mondes méditerranéens et l’Europe celtique continentale grâce au 
concours de chercheurs venus de divers horizons et aux liens noués avec les spécialistes de 
ces deux grands espaces géographiques.  

Mes projets de recherche concernent en particulier la production, la distribution et les usages 
de la céramique en Italie centrale et méridionale (ca 900 – ca 300 av. J.-C.). Il s’agit de 
s’interroger, d’une part, sur les caractères et les évolutions des espaces et des structures de 
production, d’autre part, sur les liens qu’on peut établir entre ces caractères et l’évolution des 
techniques en elle-même, ainsi que le contexte historique d’ensemble qui, dans la plupart des 
cas, est une situation d’échange ou d’affrontement entre des indigènes et des Grecs, des 
Phéniciens ou des Étrusques. 

Du fait de ma participation au réseau AREA - ARchives of European Archaeology 
(2005), je m’intéresse aussi à la réception de l’Antiquité à l’époque moderne et 
contemporaine, ainsi qu’à l’histoire de l’archéologie. J’étudie les enjeux des 
collections et de certaines découvertes dans le cadre de l’histoire intellectuelle, 
politique et sociale. 
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